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1756 September 1 . , Paris A

SCHREIBEN VON [HPTM. ] RYHINER1 [AN GARDEHPTM. UND BRIGADIER
BEAT FIDEL ZURLAUBEN]

"Je viens d ' obtenir de sa Majesté [Ludwig XV. ] une grâce , qui diminiie
de son prix , puisqu ' elle m' oblige de quitter Le Régiment des gardes,

et me prive de L ' honeur d ' etre sous Vos ordres , et de vous appartenir

Corne oficier de la Compagnie que Vous Comandêz ; Je puis vous assurer

. . . de tout mon Regret pour cette séparation , sentant bien La perte

que Je fait ; J ' ose vous Remercier très humblement des Bontés que Vous

m' avez temoignêz depuis que J ' ai l ' honeur d ' etre Connu de Vous ; et

vous suplie de me faire la grâce de me la Continuer Vous pouvez etre

persuadé de toute mon Envie a Les mériter , et vous pouvez etre sur de

ma vive Reconnoissance pour celles que J ' ai Receues;

J ' ai Obligation entière a Mons. r  Votre Oncle [ Gardeoberst Beat Franz



Plazidus Zurlauben ] du poste que Je viens d ' obtenir , c ' est La Comis¬

sion de la Compagnie Gaudard au Regiment de [Oberst Samuel ] Jenner,

. . . [ Jugez ] . . . Vous meme , de toutes celles que Je dois Luy avoir , Les

Bontés et Les Grâces dont J1 m ' a Comblé pendant que J ' avois L ' honeur

d ' etre Oficier de sa Compagnie et Cette derniere marque de sa Bien¬

veillance en m ' accordant sa Recomandation auprès de S . A . S . [dem Colo¬

nel général des Suisses et Grisons , Louis - Charles de Bourbon , Comte

d ' Eu ] ; Ajouté a tout cela Les grandes Bontés que m ' a toujours témoigné

Madame [Marie - Florimonde de Pinchène , als des Gardeobersten Gattin

verh . ] de Zurlauben ; Je vous avoüe . . . , que Je craint qu ' apres tout ce

Récit , vous me disiez que J ' eusse mérité pas tout cela , Je convient du

fait avec Vous , Cependant , si La Reconnoissance que J ' ai est aussi

proportionée , c ' est a dire sans Bornes , J1 faudra convenir aussi de

votre cotté que c ' est toujours quelque chose ; Aussi . . . c ' est par elle

que Je veut mériter La Continuation de ces Bontés et des Vôtres puis¬

qu ' il n ' y a point d ' autre moyen pour moi , jointe à mon attachement

singulier pour toutes Les Personnes qui Composent votre Maison et pour

vous . . . particulièrement , et auquel Je Répété encore mon Jnclination

à Vous obliger et toute ma Reconnoissance;

Je ne doute point . . . que Votre famille ne soit en chemin de s ' augmen¬

ter [ - in der Tat sollte des Adressaten Gattin Maria Barbara Helena
Elisabeth Kolin dann am 21 . März 1757 in der Person von Maria Anna

Elisabeth Plazida Zurlauben ein Kind zur Welt bringen - ] , du moins Je

le souhaite avec Ardeur puisqu ' il ne peut Jamais en avoir . . . [ assez]

d ' une aussi bonne . . . [ race ] ;

Je compte de partir le 5 . e de ce mois pour Joindre Le Reg . fc [Jenner ] a

Valencienne;

J ' ai L ' honeur de me dire avec Respect . . . ".

1 ) Bel Meier/Zurlaubiana  " Briefwechsel " 631 irrtümlich Daniel Ryhiner zuge¬
wiesen.
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